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Chabat, le Moi dans tout son éclat ! 
 

Lors de la création du monde la Tora nous 

décrit la création du sixième jour qui 

comporte les animaux et l’homme – Adam. 

Nous sommes surpris de constater que 

l’homme fut créé le même jour que les 

animaux ?  

Rachi (Béréchit 2-3) écrit que ce qui devait 

être créé le jour de Chabat a été créé le 

sixième jour. Nous nous posons la question 

qu’est-ce qui devait être créé le sixième jour 

qui a donc été créé (prématurément) le 

vendredi ? 

Rav Moché Chapira répond : l’homme devait 

être créé le Chabat ! L’homme dans son 

essence appartient au monde du Chabat, le 

monde futur, mais il n’a pas pu être créé 

Chabat car Chabat tout travail est interdit ! 

L’homme est donc telle la manne, il tombait 

double part le vendredi une pour vendredi et 

une pour le Chabat, le travail du vendredi a 

été doublée pour y créer celui devait être 

créé le Chabat : l’homme.  

Cette idée tirée du Livre Néhora déchabat du 

Rav H.M Yakovson est d’une extrême 

profondeur mais surtout d’une extrême 

importance. Chabat n’est pas un 

commandement parmi tant d’autres, mais 

Chabat marque la nature même et profonde 

de l’homme. Chabat et l’homme sont deux 

synonymes, l’homme sans Chabat n’est pas 

un être achevé. Nous disons cela car de toute 

évidence, comme nous l’a enseigné le 

Maharal : le moment où un évènement se 

produit n’est pas fortuit, le moment et 

l’évènement sont intimement liés ! Si 

l’homme ‘’devait’’ naître le jour de Chabat 

c’est qu’il y a un lien entre l’homme et le 

Chabat. Et, le fait d’avoir été crée finalement 

le vendredi n’ôte rien de cette faculté 

‘’chabatique’’ de l’homme, bien au contraire 

elle ne fait que le confirmer. Tout ce qui se 

passe durant le Chabat dépend de sa 

préparation durant le vendredi. Par 

conséquent l’homme créé le vendredi sous-

entend que l’homme a été préparé pour 

rentrer directement dans le Chabat. De ce 

fait tout ce qu’on dit sur le Chabat : la 

kédoucha, le oneg, la chévita, la ménouh’a 

etc. sont autant d’éléments qui structurent 

l’être humain. On pourrait même affirmer 

que Chabat est le mode d’emploi de l’homme. 

Chabat n’est pas l’arrêt de la vie, 

l’étouffement de soi ou pareil discours, 

Chabat c’est le Moi dans tout son éclat ! 

Affirmer le contraire témoigne d’une 

méconnaissance de l’être. Le qui suis-je et le 

que suis-je trouvent réponse dans le Chabat. 

Le Chabat est adapté à la structure même de 

l’être. L’homme ne peut exister pleinement 

s’il fait l’économie du Chabat. Ceci nous fait 

donc réfléchir sur le sens de notre existence 

– question bien souvent bafouée et ignorée. 

Parce que prendre conscience du sens de 

notre existence est engageante et l’homme 

(moderne) répugne l’existentiel. Chabat fait 

de toi ce que tu es, c’est le délice assuré … !  

דס״ב  
 

Diffuser pour la Gloire  

d’Hakadoch Barouh’ Hou 

Par La Yéchiva Torat H’aïm Cej Nice 

A la mémoire des victimes  

Pour la santé des malades 

Pour la libération de tous les otages  

Pour la réussite de tout le Klal Israël 

Pour le CHALOM  



Chabat, valoriser la vie  
 

Rabi Moché Haïm Luzzato dans son Dereh’ 

Hachem (partie 4 chapitre 7 paragraphe 4) 

écrit « Nous avons le devoir de ne pas abîmer 

l’honneur d e la sainteté du Chabat, et nous 

devons également donner grandement du 

poids à la sainteté du Chabat ce qui s’inscrit 

dans le ‘’oneg – délice’’ et ‘’kavod- honneur’’ du 

Chabat. (c’est-à-dire, me semble-t-il qu’il nous 

faut 1/ préserver la sainteté du Chabat et 2/ 

augmenter la sainteté du Chabat). A l’entrée 

du Chabat et à sa sortie par le kidouch et la 

havdala, ainsi que par les nombreux détails qui 

dessinent le Chabat. Le Chabat est par 

définition fondé sur une base : nous préserver 

à la même valeur qui convient à la sainteté qui 

nous est déversée, de chérir ce niveau 

d’élévation, de l’honorer à sa juste dimension 

celle qui décrit notre grande proximité à D’IEU 

et notre grand attachement à Lui. C’est pour 

cet honneur que D’IEU nous a donné ce grand 

cadeau. Le moindre détail du Chabat s’inscrit 

dans les moindres détails de cette sainteté, 

ses caractéristiques, ses voies et ses 

conséquences, tel qu’ils sont véritablement ». 

A la lecture simple de ce texte il ressort que 

notre devoir de faire Chabat, le respecter, 

l’honorer, en faire un délice tout ceci est dû au 

fait qu’en soi Chabat est d’une valeur de 

grande estime, peut-être même me semble-t-

il que nous n’avons pas l’estime adéquate du 

Chabat. Nous ignorons son importance et sa 

valeur grandiose. C’est de toute évidence la 

raison pour laquelle on fait mal Chabat, voire 

certains malheureusement transgressent 

Chabat. Par conséquent il nous faut 

apprendre et connaître la valeur du Chabat. 

C’est comme lorsqu’on donne un objet de 

valeur à un enfant, sans aucun doute il en 

viendrait à abîmer l’objet puisqu’il n’est pas 

conscient de ce qu’il représente. En plus de 

cela, si nous savions respecter le Chabat, au-

delà de sa pratique, dans sa valeur propre se 

serait nous-mêmes qui en bénéficieraient 

davantage et Chabat nous déverserait de sa 

valeur propre. Toujours tel l’objet de valeur, 

par exemple une personne prend une autre 

dimension si elle est ornée d’un bijou de valeur 

inestimable. Plus on respecte Chabat plus on 

profite de ce que le Chabat déteint sur nous. 

En d’autres termes plus on honore le Chabat 

plus on devient Chabat. Rav Avraham Baum 

rappelle les propos extraordinaires de Rav 

Tsadok Hacohen de Loublin écrit : le cadeau de 

la sainteté du Chabat qui a été donné au 

peuple d’Israël consiste a ancré cette sainteté 

dans leur cœur comme dit le verset « Chabat 

est un signe entre Moi et Vous afin de savoir 

que Je suis D’IEU qui vous sanctifie. C’est par 

le Chabat que le peuple d’Israël est appelé ‘’Fils 

de D’IEU’’ et que l’image de D’IEU ‘’tselem 

élokim’’ qui les habite rejaillit. C’est également 

la raison que leur âme s’amplifie le jour de 

Chabat. Par le Chabat ils deviennent le sens de 

la création première. Alors D’IEU réside parmi 

nous. La sainteté du Chabat réside dans leur 

corps. Il nous faut honorer la sainteté du 

Chabat qui est en nous-mêmes ».  

Rav A. Baum conclut : il nous faut 1/ saisir la 

valeur du cadeau Chabat, 2/ saisir que derrière 

ce cadeau il y a D’IEU donneur de ce cadeau, 

rajoutons 3/ saisir le peuple d’Israël, celui qui 

fait et honore le Chabat. On pourrait simplifier 

ce discours en notant que Chabat consiste à 

apprendre à reconnaître la juste valeur des 

éléments de la création, de la vie, ainsi nous 

apprendrons à évaluer correctement les 

humains.  

De toute évidence (pour tenir un mot sur 

l’actualité qui nous accompagne au quotidien, 

notamment depuis la guerre déclarée en Erets 

Israël en ce jour de Simh’at Tora 5784), ce n’est 

pas tant la vie que nous devons apprendre à 

apprécier mais c’est la valeur de l’humain en 

tant qu’individu à part entière qu’il nous faut 

réapprendre. Le barbare ne reconnaît aucune 

valeur à l’autre mais pire encore il ne se 

reconnaît aucune valeur ! C’est la raison (me 

semble-t-il) pour laquelle c’est par le biais du 

Chabat qui nous apprend la valeur des 

‘’choses’’ que nous vainquons l’ennemi !   
 

Horaires Chabat Kodech Nice 5784/2023 

Vendredi 27 octobre 12 h’echvan  

entrée de Chabat 18h11 

Samedi 28 octobre 13 h’echvan chémâ avant 10h06 

Sortie de Chabat 19h11/Rabénou Tam 19h30  


